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! ! ! ! ! ! ! ! ! ! ! ! ! ! ! ! ! ! ! ! ! ! ! ! ! ! ! ! !

! ! ! ! ! ! ! ! ! ! ! ! ! ! ! ! ! ! ! ! ! ! ! ! ! ! ! ! !

! ! ! ! ! ! ! ! ! ! ! ! ! ! ! ! ! ! ! ! ! ! ! ! ! ! ! ! !

! ! ! ! ! ! ! ! ! ! ! ! ! ! ! ! ! ! ! ! ! ! ! ! ! ! ! ! !

! ! ! ! ! ! ! ! ! ! ! ! ! ! ! ! ! ! ! ! ! ! ! ! ! ! ! ! !

! ! ! ! ! ! ! ! ! ! ! ! ! ! ! ! ! ! ! ! ! ! ! ! ! ! ! ! !

! ! ! ! ! ! ! ! ! ! ! ! ! ! ! ! ! ! ! ! ! ! ! ! ! ! ! ! !

! ! ! ! ! ! ! ! ! ! ! ! ! ! ! ! ! ! ! ! ! ! ! ! ! ! ! ! !

! ! ! ! ! ! ! ! ! ! ! ! ! ! ! ! ! ! ! ! ! ! ! ! ! ! ! ! !

! ! ! ! ! ! ! ! ! ! ! ! ! ! ! ! ! ! ! ! ! ! ! ! ! ! ! ! !

! ! ! ! ! ! ! ! ! ! ! ! ! ! ! ! ! ! ! ! ! ! ! ! ! ! ! ! !

! ! ! ! ! ! ! ! ! ! ! ! ! ! ! ! ! ! ! ! ! ! ! ! ! ! ! ! !

! ! ! ! ! ! ! ! ! ! ! ! ! ! ! ! ! ! ! ! ! ! ! ! ! ! ! ! !

! ! ! ! ! ! ! ! ! ! ! ! ! ! ! ! ! ! ! ! ! ! ! ! ! ! ! ! !

! ! ! ! ! ! ! ! ! ! ! ! ! ! ! ! ! ! ! ! ! ! ! ! ! ! ! ! !

! ! ! ! ! ! ! ! ! ! ! ! ! ! ! ! ! ! ! ! ! ! ! ! ! ! ! ! !

! ! ! ! ! ! ! ! ! ! ! ! ! ! ! ! ! ! ! ! ! ! ! ! ! ! ! ! !

! ! ! ! ! ! ! ! ! ! ! ! ! ! ! ! ! ! ! ! ! ! ! ! ! ! ! ! !

! ! ! ! ! ! ! ! ! ! ! ! ! ! ! ! ! ! ! ! ! ! ! ! ! ! ! ! !

! ! ! ! ! ! ! ! ! ! ! ! ! ! ! ! ! ! ! ! ! ! ! ! ! ! ! ! !

! ! ! ! ! ! ! ! ! ! ! ! ! ! ! ! ! ! ! ! ! ! ! ! ! ! ! ! !

OKA3-R1

OKA3-R2

Aménagement du territoire

Zone tampon de 1000 m autour du périmètre d'urbanisation
(référence : chapitre 8 du RCI)

Périmètres d'urbanisation

Secteur dynamique
! ! ! ! !

! ! ! ! !

! ! ! ! !

Affectation agricole

Terres fédérales
Limite du parc national d'Oka

Secteurs déstructurés
Nomenclature déposée au 
Greffe de la CPTAQ sous le 
numéro de dossier 374945
Sous-secteur OKA1-R2Sous-secteur OKA1-R1

Sous-secteur OKA3-R2Sous-secteur OKA3-R1

Agriculture
Centre de services para-agricoles

27 novembre 2024 RCI-2005-01-59R Modifier les limites du secteur déstructuré
OKA3 afin d'y inclure une partie du lot 5 699 551 du cadastre
du Québec et en y associant le numéro de sous-secteur
déstructuré OKA3-R2 et en associant au reste du secteur
déstructuré OKA3 le numéro de sous-secteur OKA3-R1

25 juin 2014 Jean-François
Gendron

Nicole
Loiselle

RCI-2005-01-22 (intégration des données 
sur les secteurs déstructurés publiées par 
la CPTAQ en vertu de l'article 59)

17 février 2015 Anne-Marie
Lapointe

Nicole
Loiselle

RCI-2005-01-22 (révision de l'intégration
des données sur les secteurs déstructurés
publiées par la CPTAQ en vertu de l'article 59)

22 mai 2019
Avis de motion

RCI-2005-01-48
Modification des données sur les secteurs déstructurés
conformément à la décision # 412548 émise par la CPTAQ
en fonction de l'article 59 de la LPTAA

Date Objet Par Approuvé


